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Littôi'atiire.

tAOUL DE NAVERY.

(Suite.)

Le c.rimc.

lx DAx1ms que M. Salmoi
montait chez Makensie,

é Morin conduisit son clie-
val à l'écurie, le plaça à

côté do celui du banquier, et
remplit de foin les rateliers.

Andoche, Soni camarade, ve-
niait d'accrocher une lanterne à
la muraille et versait l'avoine

qui devait rendre un peu le vigueur
aux bêtes surmenées.

Dans un angle garanti par quatre
planches nal clouées. était couché sur
des bottes de paille recouvertes de gros
d'raps de chanvre un homme d'un âge
indécis dont le visage se perdait à de-
mi dans l'ombre.

Un bandeau noir couvrait un de ses
yeux, des cheveux embroussaillés des-
cendaient sur son front jusqu'à voiler
ses sourcils, et quand il adressait la pa-
role aux valets ou répondait à leurs
questions, sa voix nasillarde et trai-

nante ressemblait à celle d'un homme
conservant à peine un souille de vie.

Cependant pour quiconque aurait
étudié tour à tour sa voix et sa phy-
z.onomie, Taupier devait être, comme
l'aflirimait Morin, plus paresseux que
malade, et il abusait d'un maître à qui
il ne rendait aucun service.

-Morin, dit-il d'un accent très-bas,
la lièvre me dévore, Morin, à boire!

-Bah ! lit Morin, la soif, la fièvre,
tout cela est un avant-goût de l'enfer,
où vous ne pouvez manquer d'aller.

-Moi, Seigneur Jésus ! comme si je
ne faisais pas asse pénitence.

-Pénitence, vous ! je crois bien plu-
tôt que vous allongez tous les jours la
liste de vos péchés, quand ce ne serait
que par votre fainéantise.

-Ma fainéantise ! Mais les douleurs
que je ressens dans les jambes me
clouent sur ce méchant lit de paille, je
soufflre mort et passion.

-Alors, reprit Morin, laissez venir
le médecin que monsieur offre de
payer.

-Les médecins ne sont bons qu'à
peupler les cimetières; ils reçoivent des
patentes de l'université pour cela.

-Les opinions sont libres, Jean
Taupier. Bien des paysans pensent
comme vous que le grade de docteur
ne rend pas plus savant, et que le
pouvoir de guérir les maladies est un
don spécial. Mais à défaut de M. Ger-
faut, nous avons le Chanvreur, un
vieux de quatre-vingt-dix-neuf ans, qui
remet les membres, raccommode les
cassures, coupe les fièvres et conjure
les sorts. C'est un malin, celui-là ! et
je vous le jure, Jean Taupier, il en fau-
drait de plus finauds que vous pour
l'attraper. Avec. un pot d'onguent le
Chanvreur vous enlèverait votre mal,
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